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La désertion 7 Un sujet tabou dans les armées, méme en temps de paix. Chague maois,
le tribunal correctionnel de Rennes juge des militaires pour ce délit commis dans les
différentes unités brefonnes. Autant de témoignages ol se mélent désillusions et
incapacité des jeunes & s'adapter & l'institution militaire.
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